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Un outil de gestion plébiscité par le Premier ministre Fonction publique /
Annuaire statistique 2016-2017

Un outil de gestion plébiscité par le
Premier ministre

Jeudi à l’Auditorium de la Primature, le Général Issa
Coulibaly a remis l’Annuaire statistique 2016-2017 au
Premier ministre Amadou gon Coulibaly.

C’est fait. L’annuaire statistique 2016-2017 de la Fonction
publique a été remis jeudi, au Premier ministre représenté
par Kaba Nialé, ministre du Plan et du Développement.
C’est l’Auditorium de la Primature qui a servi de cadre à
cette cérémonie de diffusion de l’annuaire statistique. La
ministre Kaba Nialé a au nom du Premier ministre,
remercié et félicité le ministre de la Fonction publique le
Général Issa Coulibaly, pour sa ténacité à mener à bien
cette initiative pour la valorisation du capital humain et la
conduite des axes d’efficacité de l’Administration. « Il a su
pérenniser la production de cet excellent outil d'aide à la
prise de décision. Nul n'ignore aujourd'hui la place de choix
et le rôle crucial que jouent les statistiques dans les
orientations stratégiques et les prises de décision dans la
vie d'une nation. La production permanente de données
statistiques contribue efficacement à améliorer la
transparence dans la gestion des projets/programmes, et
la responsabilité en matière d'élaboration et de conduite
de politiques publiques et de stratégies de développement.
Leur prise en compte régulière sert de baromètre aux
gouvernants en leur permettant de mesurer les progrès
réalisés dans les actions engagées», s’est satisfait la
ministre. Avant d’ajouter que l’annuaire statistique est un
document stratégique au service de notre Administration
qui se veut moderne et efficace, un outil fiable pour une
planification et un référencement efficient des
fonctionnaires et agents de l’État. Il devra permettre

d’éclairer et d’orienter les décisions des autorités dans la
conduite d’une part des actions de réformes et d’autre part
dans la mise à disposition des utilisateurs des informations
fiables et pertinentes. Le Premier ministre a souhaité que
les informations contenues dans ce document soient
vulgarisées à travers toute la Côte d’Ivoire. Le ministre de la
Fonction publique, le Général Issa Coulibaly, a indiqué
quant à lui, que cet annuaire expose,sur la période, les
données relatives aux flux d’entrée et de sortie de la
Fonction publique, aux dépenses liées à la gestion des
fonctionnaires et agents de l’Etat, et offre,conséquemment,
une meilleure visibilité des activités de mes services. «Il
permet ainsi aux décideurs, aux partenaires sociaux, aux
partenaires techniques et aux usagers du service public de
saisir, de façon objective et précise, l’évolution des effectifs
des fonctionnaires et agents de l’Etat dans tous les
compartiments de l’Administration, d’apprécier le niveau de
leur déploiement sur l’ensemble du territoire national, et
de mesurer les efforts financiers consentis pour bâtir un
service public au cœur du progrès social et au centre des
actions pour l’émergence de notre pays», a-t-il indiqué, 

NAPARGALÉ MARIE
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ADMINISTRATION PUBLIQUE / L'annuaire statistique 2016-2017 du ministère
de la Fonction publique a été présenté, jeudi 12 décembre 2019, au cours
d'une cérémonie à l'auditorium de la Primature à Abidjan-Plateau.

Voici le taux de fonctionnaires et
agents de l’État par région

L'annuaire statistique 2016-2017 du ministère de la
Fonction publique a été présenté, jeudi 12 décembre 2019,
au cours d'une cérémonie à l'auditorium de la Primature à
Abidjan-Plateau. A cette occasion, un exemplaire de
l'annuaire a été réceptionné pour le compte du Premier
ministre, Amadou Gon Coulibaly, par sa représentante, la
ministre du Plan et du Développe-ment, Nialé Kaba. Au
cours de sa présentation, Dr Alima Kamara, directrice de la
Planification, des statistiques et de l'évaluation au
ministère de la Fonction publique, a justifié la production
de cet important outil de gestion et de bonne gouver-
nance. Il vise à moderniser l’Ad-ministration publique (qui
est un défi majeur à relever et à disposer de données
statistiques fiables, actualisées pour une prise de dé-
cisions éclairées et judicieuses. L’annuaire statistique est
struc-turé en deux grandes parties. La première concerne
les statis-tiques de l'administration pu-blique de façon
générale, avec comme premier axe, la gestion du
personnel de la Fonction publique (effectif, dépenses du
personnel, recrutement, formation etc). Le deuxième axe
concerne le fonc-tionnement de l'administration publique.
Quant à la deuxième partie de l'annuaire, elle est ré-servée
aux statistiques du minis-tère en charge de la Fonction
publique (Effectif, budget, com-munication, inspection
adminis-trative). Le document fait ressortir qu'en 2017,

l'effectif du personnel civil de l'administration publique a
connu une progression entre 2014 et 2017. Il était de
182.471 en 2014, de 187.780 en 2015, de 207.296 en 2016
et de 208.577 en 2017. Sur l'effectif de 2017, ceux des
fonctionnaires et agents de l’État effectivement en activité
étaient 203.750. TAUX PAR RÉGION La carte administrative
de répar-tition des fonctionnaires et agents de l’État par
région au 31 décem-bre 2017, contenue dans cet an-nuaire
statistique, révèle une illégale répartition. Le district au-
tonome d'Abidjan concentre le plus gros lot de
fonctionnaires et agents de l’État avec 30,32 % de l’effectif.
Il est suivi des régions du Haut Sassandra et de Gbêkê, avec
respectivement 4,72 % et 4,70 %. Viennent ensuite les
régions du Tonkpi (3,41 %) et du Gôh (2,93%). Ces régions
sont suivies par celles du Gontougo (2,82%), de l'Agnéby-
Tiassa (2,80%), le Loh-Djiboua (2,70%), la Marahoué (2,58%),
la Nawa (2,57%), le Sud-comoé (2,46%), San Pedro (2,36 %),
l'Indénié Djuablin (2,24%), le Poro (2,23%), La Mé (2,22%),
les Grands ponts (2,14%). Le district autonome de
Yamoussoukro a 1,97 %. Suivent le Guémon 1,86 %, le
Bélier 1,67 %, le Hambol 1,58 %, l’Iffou 1,53 %, le Cavally
1,47 %. Le N’zi est à 1,23 % et le Moronou a 1,20 %. Les
régions du Kaba-dougou, de la Bagoué, du Béré et du
Tchologo sont respectivement à 1,15 % ; 1,12 % ; 1,01 % et
0,99 %. Les régions du Worodougou (0,97%), du Gboklè
(0,94%), le Bounkani (0,74%), le Bafing (0,66%) et le Folon
(0,32%) fer-ment la marche.  

FRANCK SOUHONE
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Commémoration des 10 ans de la Fare-Ci / Mathurin Kouassi

« Le fonctionnaire à la retraite n’est
pas un dépassé »

La Fédération des associations de fonctionnaires et agents
de l’Etat à la retraite de côte d’Ivoire (Fare-Ci), présidée par
Mathurin Kouassi a célébré ses 10 ans d’existence. Selon
son président, 10 ans dans la vie d’une association, c’est
peu mais c’est important pour que la FareCi marque un
arrêt afin de jeter un coup d’œil dans le rétroviseur et faire
le point de ses activités. Il a par ailleurs relevé que le
fonctionnaire à la retraite n’est pas un dépassé. En effet,
pour marquer d’une pierre blanche cette décennie, les
fonctionnaires et agents de l’Etat qui font valoir leur droit à
la retraite se sont donné rendez-vous le samedi 14
décembre 2019, à l’Institut de prévoyance sociale de la
Caisse générale de retraite des agents de l’Etat (Ips-Cgrae)
autour d’un diner-gala pour faire la fête. Cette cérémonie
s’est articulée autour de grandes valeurs culturelles aussi et
surtout à travers des vertus telles que la sagesse, l’honneur
et la solidarité. Venus de l’intérieur du pays et du District
autonome d’Abidjan, les anciens fonctionnaires et agents
de l’Etat n’ont pas boudé leur plaisir. Que d’émotion
nostalgique ! La fête fut belle entre anciens collègues qui
ont partagé de véritables moments d’échanges et de
réflexions. Si au départ la Fare-Ci était composée de 5
organisations, aujourd’hui elle compte 12 faitières. « Du
premier président au troisième président que je suis, en
passant par le deuxième, la Fare-Ci a fait du chemin.
Quelques points saillants relatifs aux acquis importants de
cette décennie méritent qu’on y revienne pour éveiller
notre mémoire collective en cette journée mémorable », a-
t-il déclaré, avant d’ajouter en ces termes. « C’est pour nous
une grande fierté d’avoir réussi à rassembler toutes les
associations de hauts cadres de ce pays à la retraite. Merci
à vous présidents et membres des associations affiliées ».
Mathurin Kouassi a soutenu également qu’en 2020, il sera
question de démontrer chaque jour que la retraite n’est
pas une fatalité, mais un moment que Dieu offre pour

changer le rythme de vie par la pratique d’activités de son
choix. Le représentant du maire de Cocody, Jean Marc Yacé,
a exhorté la Fare-Ci à redoubler d’effort dans ses activités
afin d’apporter un mieux-être à ses membres. 

RODRIGUE KONAN
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Prions pour la corruption

Nous avons les noms des esprits

AU DELÀ DES DISCOURS...Journée mondiale de la lutte
contre la corruption: Où en est la Côte d'Ivoire selon les
rumeurs du "super marché"1- "Fais on va faire"CONCOURS
COMMISSAIRE =5 Millions FCFA

2- "Faut parler français"CONCOURS OFFICIERS = 3Millions
FCFA

3- "Paye mon café"CONCOURS S/officier= 1,5 Mil-lion FCFA

4-"Mon frère c'est comment?"CONCOURS ENA= 3 Millions /

5Millions FCFA

5-"Il faut me gérer"CONCOURS GENDARMERIE =1,5 Million
FCFA

6- "Il faut conjuguer le verbe manger"CONCOURS DU
CAFOP 1 Million FCFA

7- "Mes 10 %"CONCOURS ENS = 1 MillionCFA

8- "Entrons dans le contexte"GREFFIERS = 2 Millions

9- "Mets caillou sur ton dossier"CEPE = 25.000 FCFA

10-"Je gagne quoi dedans ?"BEPC = 50.000 CFA

11-Fais on va se laisserBAC = 250.000 CFA

12- Faut parler français"BTS = 300.000 CFA

Marché de gré à gré, Marche de "gué à gué"

Analysons la corruption dans l’éducation avec le concours
du CAFOP :(Heureusement que l'autorité de la bonne
gouvernance a mis fin à ces pratiques.) 

Voici les étapes:

1- Prévoir 200.000FCFA pour l'achat des pochettes, visite
médicale, cours de préparation, fascicules...

2- Prévoir 900.000FCFA pour le réseau de corruption.
Attention une veuve a dû brader son terrain pour payer le
concours de son fils mais celui-ci n'a pas été "admis". Après
un premier remboursement de 300.000FCFA, elle attend
toujours. Donc abonnez-vous au bon réseau.

3- Une fois "admis", prévoir l'argent pour les fascicules
environ 150.000FCFA. 

4- Après la "formation", prévoir au moins 100.000 FCFA par
stagiaire pour le "mouton pédagogique" à remettre à
l'inspecteur qui fera semblant de vous inspecter. Les initiés
savent de quoi je parle.

5- Prévoir 45.000 FCFA pour la décision d'affection.

6- Prévoir 35.000 FCA pour "prouver" que vous n'êtes pas
logé par l'État.

Cela fait un total cumulé primitif de: 1.430.000 FCFA. 
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Une fois sur le terrain que va faire l'instituteur ? Puisqu' on
ne transmet que ce qu'on a. Va t'il distribuer des billets de
banque à nos enfants?Conséquences: 74% de ceux qui ont
le CEPE n'ont pas le niveau en math et 64% n'ont pas le
niveau en lecture,selon le rapport du PASEC 2014. Pire, le
niveau de recrutement est le BEPC pour reprendre le cycle
de bricolage académique à merveille.En réalité, la Côte
d'Ivoire a un système de la scolarisation et non un système
éducatif. C'est invisible à l'œil nu mais la différence est de
taille en matière de compétences opérationnelles.Avec 100
élèves dans une classe,l'enseignant n'a que 0,36 secondes à
consacrer à chaque enfant.La norme prescrit 35 élèves
maximum.Au-delà, tous les autres sont dans la classe mais
n'ont pas accès à l'éducation. En réalité, c'est le système
éducatif qui est en conflit avec les normes et la
compétence.Même si on construit 10 milles classes,c'est la
même médiocrité spectaculaire qu'on va perpétuer. Et c'est
INACCEPTABLE ! Pendant que les forces de défense et de
sécurité risquent leur vie pour nous protéger, pendant que
les médecins sont à la tâche, leurs enfants sont
transformés en bétail à concours par un baraquement
provisoire qui fait office de "système éducatif".L'éducation,
c'est 45% du budget de l'État soit 2700 milliards.Au vu de
l'inadéquation brutale entre les montants investis et les
résultats obtenus, la Banque mondiale dans son rapport
2017, a demandé d'aider le gouvernement ivoirien à
"mieux"investir dans l'éducation.Même avec des milliards,
on ne peut pas se développer avec l’incompétence comme
norme de réussite. En matière de savoir, ce sont les plus
méritants qui doivent enseigner et non ceux dont les
parents se sont le plus endettés pour corrompre.Nous
allons payer cash cette légèreté.Si rien n'est fait, nous
risquons d'avoir une émeute de l'emploi en 2021. Nos
enfants ne vont pas à l'école, ils vont vers l'école. Et des
actions seront me-nées.Notre ambition est de faire de la
Côte d'Ivoire une puissance nucléaire en matière
d'éducation. Ce qui va impacter positivement tous les
aspects de la société. Nul ne peut agir au-delà de ses
connaissances.Nous allons refaire de l'éducation une
affaire sérieuse.L'inaction n'est plus une option car Dieu est
dans l'action. Dieu bénisse l'ouvrage de vos
mains.----------------------

Dr. GNAPIA Eddy Maximum Auteur. Parent d'élèves et
citoyen winactions1@gmail.com 
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Violence et mise en congés prématurés à l’école

Il faut "sévir" pour mettre fin au
phénomène

Longtemps dénoncé, le phénomène des violences à l’école
constitue une véritable préoccupation aujourd’hui. Surtout
avec la mise en congés prématurés qui, ces derniers jours,
a fait 3 morts. Des élèves tués dans cette barbarie sans
précédent pour la plupart au sein des établissements qui
ont tenté de s’interposer. Cette image triste de l’école
ivoirienne nous amène à nous interroger sur ce qu’est
devenue la société ivoirienne. Ne dit-on pas que l’école est
à l’image de la société ? Face à cette dérive grave qui, de
plus en plus, prend de l’ampleur, il faut agir au plus vite.
L’éducation n’est pas le seul fait de l’école. Elle part de la
maison et tous sommes interpellés. Le parent d’élève qui
doit suivre son enfant, lui inculquer les bonnes manières.
Mais aussi l’école qui, une fois l’élève en classe, doit lui
donner le savoir, assurer sa sécurité surtout dans l’enceinte

de l’établissement. Les scènes de violence observées,
donnent froid dans le dos où des élèves munis d’armes
blanches, de bois et bien d’autres objets vont semer la
désolation dans des établissements. Cela intrigue et mérite
des actions vigoureuses. Il faut sévir et ce, de manière forte
et dure, pour que nul n’en ignore. Le ministère de
l'Éducation nationale avait pourtant tenté de juguler ce
fléau d'abord par la sensibilisation, puis la mise en place de
dispositifs sécuritaires autour des établissements. Certains
élèves fauteurs de troubles ont même été mis aux arrêts.
Mais en dépit de tout cela, rien n'y fit. C’est pourquoi, nous
saluons l’ouverture du procès contre les élèves auteurs de
troubles et ayant causé la mort de leurs camarades.
Comme l’a souligné la première responsable de l’Education
nationale, “Je le dis ici et je veux que les parents de Côte
d’Ivoire le retiennent : tous les enfants coupables seront
radiés de toutes les écoles publiques comme privées » dixit
la Ministre Kandia CAMArA. Un élève, sa vocation première,
c’est d’apprendre. S’il s’illustre par des actes de violence, il
doit être traité comme tel. On a trop laissé faire au point
qu’aujourd’hui, l’élève n’a plus de respect pour son maître.
Et se voit aujourd’- hui dans le rôle de décideur jusqu’à aller
décider de quand il doit aller en congé. Non! Il faut mettre
fin définitivement à ce "laisser aller" qui n’a que trop duré.
Et ce procès qui s’ouvre doit interpeller chacun. Selon un
bilan du ministère de la Sécurité et de la Protection civile,
ces manifestations enregistrées dans plusieurs localités du
pays ont fait trois morts, 80 interpellations dont 42
personnes déférées devant le parquet aussi bien à Abidjan
qu’à l’intérieur du pays. 

JEAN PRISCA
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Inauguration de l’échangeur de l’amitié ivoiro-japonaise (carrefour Solibra) /
Après trois ans de travaux, l’ouvrage fi nancé en grande partie par le pays du
Soleil Levant a été mis en service, hier, par le Chef de l’État.

Alassane Ouattara : « Ce projet est une
autre preuve tangible que notre pays
avance et avance bien »

Le Président de la République, Alassane Ouattara, entouré
de plusieurs membres du gouvernement et de
représentants de l’ambassade du Japon en Côte d’Ivoire, a
officiellement mis en service, hier, l’échangeur de l’amitié
ivoiro-japonaise (carrefour Solibra) dans la commune de
Treichville. Cet ouvrage est le symbole « de l’excellente
relation entre notre pays et la République du Japon », a
rappelé le Chef de l’État à l’inauguration. « Ce projet est une
autre preuve tangible du fait que notre pays avance et
avance bien vers le développement », s’est-il félicité. « Le
gouvernement continuera de travailler sans répit pour
améliorer les conditions de vie des Ivoiriens et de toutes
les populations de notre beau pays. Le défi est immense,
les enjeux sont nombreux. Mais nous sommes sur la
bonne voie. Aucune région de Côte d’Ivoire ne restera en
marge de notre marche vers le développement », a rassuré
Alassane Ouattara lors de cette cérémonie retransmise en
direct à la télévision et la radio nationales. Ce projet de 32,5
milliards de FCfa (la Côte d’Ivoire a apporté un appui de 4,3
milliards) est un don du peuple japonais, annoncé en
janvier 2014 lors de la visite officielle du Premier ministre,
Shinzo Abe, à Abidjan. L’inauguration intervient après 36
mois de travaux réalisés dans le temps par Daiho
corporation et le sous-traitant Razel-Bec. Tout en se
réjouissant de la forte mobilisation des populations des
communes directement bénéficiaires (Treichville et

Marcory), le Chef de l’État a traduit toute sa reconnaissance
aux dirigeants japonais, avec à leur tête le Premier ministre
Chinzo Abe, mais également à toute l’équipe
gouvernementale pour la réussite de ce projet pour lequel
une autre phase est prévue. Grâce aux nombreux efforts
du gouvernement, avec ses partenaires techniques et
financiers, la Côte d’Ivoire a enregistré une croissance
économique annuelle avoisinant 8% en moyenne sur la
période 2011-2018. La stabilité macroéconomique, quant à
elle, s’est renforcée avec une infl ation maîtrisée à moins de
2% par an et un endettement public contenu à moins de
50% du Pib. Tandis que l’effort d’investissement public et
privé a connu un accroissement significatif pour atteindre
21% en 2018, rappelait le secrétaire général de la
Présidence de la République, Patrick Achi, à la cérémonie
de clôture de la Cgeci Acacemy, le 15 octobre. Le pays fait
partie des sept pays à la plus forte croissance économique
au monde et de ceux où le climat des affaires s’est le plus
fortement amélioré, passant de la 177e à la 122e place,
entre 2013 et 2019, soit une progression de 55 places,
selon le classement Doing Business 2019 de la Banque
mondiale. Le secteur privé dynamique représente 2/3 du
total des investissements, 83 % des emplois et contribue à
90% des ressources budgétaires de l’État. 

Fluidité routière Selon des études, ce carrefour, situé
entre les communes de Treichville et Marcory et qui fait la
jonction entre les zones Nord et Sud du district d’Abidjan
(environ cinq millions d’habitants, dernier recensement
2014), enregistre, en moyenne, un trafic journalier de plus
de 130 000 véhicules. Il fait partie de ces nœuds, sujets à
d’énormes embouteillages dans la ville d’Abidjan, un
véritable « goulot d’étranglement », a déploré le Président
de la République. La mise en service de l’échangeur de
l’amitié ivoiro-japonaise vient ainsi contribuer à améliorer
la fl uidité du trafic par la décongestion des boulevards Vge
et de Gaulle et par la réduction du temps des usagers à ce
carrefour. « Comme vous le savez, l’extension du réseau
routier national constitue un pilier important dans la
stratégie de développement économique de notre pays. A
cet égard, l’amélioration de la mobilité urbaine à travers la
construction des infrastructures de transport et la mise en
place d’un système de transport multimodal intégré sont
des axes privilégiés par le gouvernement », a rappelé le
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Président de la République. Rien que sur la période 2011-
2016, au moins 2 000 milliards de FCfa avaient été investis
dans les infrastructures routières. Comme le soutient
Alassane Ouattara, de nombreux projets ont été lancés à
travers tout le pays et d’autres vont suivre. Il s’agit, entre
autres, des axes Bouna-Doropo, Bondiali-Odienné,
Danané-Frontière Guinée, Divo-Guitry, Tiébissou-Didiévi,
Kani-Boundiali, Mankono-Séguéla et de la route de
Tiapoum. La voirie urbaine n’est pas en reste, comme en
témoignent dans ce vaste programme d’investissements
routiers, les travaux des 4e et 5e ponts, l’aménagement
d’un giratoire au carrefour de l’Indénié, les travaux
d’élargissement du boulevard de Marseille, la traversée de
Bingerville et de la voie d’Abatta. L’intérieur du pays n’a
également pas été oublié. 

De grands chantiers en 2020 à Abidjan En 2020, de
nombreux chantiers liés aux infrastructures routières
devraient démarrer à Abidjan, selon le Chef de l’État. Les
travaux de construction de trois échangeurs, financés,
devraient démarrer sur le boulevard Mitterrand (Cocody) et
un autre échangeur est prévu au carrefour Akwaba
(PortBouët). À cela, s’ajouteront bientôt le démarrage des
travaux des voies des sorties Est, route d’Adzopé et Ouest,
route de Dabou et de la voie express de contournement d’
Abidjan dénommée Y4. En outre, d’autres projets
structurants visant à l’amélioration de la circulation dans le
district autonome d’Abidjan seront lancés à court terme,
annonce le Chef de l’État. Il s’agit notamment des deux
projets de transport en commun que sont le métro et les
Bus rapides de transport (Brt) qui vont permettre
d’améliorer l’offre de transport public de masse et de
stabiliser, à terme, la demande croissante en
infrastructures. 

Le 22e pont du Président Ouattara Cet ouvrage
représente le 22e pont important que vous mettez à la
disposition de vos concitoyens, en huit années de gestion
du pouvoir », a déclaré hier le ministre de l’Équipement et
de l’entretien routier, Amedé Kouakou, à la faveur de la
cérémonie d’inauguration du pont de l’amitié ivoiro-
japonaise. Au nombre de ces infrastructures, figure le 3e
pont d’Abidjan. « Le 16 décembre 2016, le Président
Alassane Ouattara procédait à l’inauguration du troisième
pont d’Abidjan et du premier échangeur sur le boulevard
Giscard d’Estaing. Heureux hasard ! Nous voici
massivement réunis ici, autour du Président de la
République, pour procéder à l’inauguration du deuxième
échangeur sur le même boulevard », a-t-il fait remarquer. Il
a, de ce fait, relevé le sens élevé d’homme d’État et de
bâtisseur du Chef de l’État. « Permettez-moi de vous rendre

un hommage appuyé et de saluer le sens élevé de l’État qui
vous habite », a-til affirmé. Il a ajouté que la réalisation du
nouvel échangeur trouve son sens dans son engagement
patriotique. « Cet engagement est la source de vos
motivations et de votre inspiration qui vous permettent
d’assumer avec courage et clairvoyance vos hautes
fonctions à la tête de l’État », a-t-il indiqué. En outre, Il a
rendu également hommage au vice-Président Daniel
Kablan Duncan, au Premier ministre Amadou Gon
Coulibaly et au secrétaire général de la Présidence, Patrick
Achi, qui l’a précédé à la tête de ce département
ministériel. Pour le ministre Amedé Kouakou, il est
indéniable que ces hautes personnalités ont donné le coup
de fouet nécessaire, ainsi que « les bonnes dispositions »
qui ont permis de faire avancer, comme il se doit, les
travaux qui ont tenu dans les délais. Au niveau des
relations entre la Côte d’Ivoire et le Japon, il a salué
l’excellente coopération entre les deux pays. Ainsi que ses
artisans, dont les différents ambassadeurs japonais qui se
sont succédé en Côte d’Ivoire. Le ministre Amedé n’a pas
oublié l’Agence japonaise de coopération internationale
(Jica), pion essentiel dans ce dispositif. « Cet ouvrage dont
les travaux ont débuté le 16 novembre 2016, a été financé
par l’État de Côte d’Ivoire et par un don du gouvernement
japonais, par le biais de la Jica », a-t-il indiqué à juste titre. 

Un 3e échangeur au carrefour de l’aéroport Par ailleurs,
il a félicité aussi toutes les entreprises qui sont intervenues
dans la réalisation de l’ouvrage. Notamment le Bnetd,
l’Ageroute, le Lbtp, etc. En ce qui concerne l’infrastructure,
le ministre a indiqué qu’il s’agit d’un « échangeur de type
Fly Over ». Il l’a décrit, en indiquant qu’il est composé de
deux ponts en béton. « Un de 210 mètres de long,
enjambant le carrefour en venant du pont de Gaulle, t un
autre de 310 mètres de long, enjambe le carrefour de
l’aéroport vers Treichville », a expliqué le ministre Amedé. Il
a ensuite ajouté que les deux ouvrages prennent appui sur
vingt piliers dont les fondations pénètrent à des
profondeurs de trente mètres en moyenne. Au niveau des
caractéristiques relatives à la circulation, le ministre a
indiqué que l’ouvrage « offre trois voies de circulation en
section courante et deux voies à partir de la jonction des
deux côtés ». Il a ajouté que la circulation sur les deux
ouvrages se fait à sens unique. Au chapitre du
financement, le ministre Amedé Kouakou a indiqué que le
coût du projet s’élève à 32,5 milliards de Fcfa, « répartis
entre la Jica, pour un montant de 28,2 milliards Ttc et l’État
de Côte d’Ivoire, pour 4,3 milliards de FCfa Ttc ». Pour le
premier responsable des Infrastructures et des
équipements routiers en Côte d’Ivoire, il va de soi que cet
ouvrage contribuera fortement à améliorer le trafic routier
dans la ville d’Abidjan. « Il va améliorer la fluidité du trafic
par la décongestion du boulevard Valéry Giscard d’Estaing
et le boulevard de Gaulle », au niveau du carrefour où il a
été construit. Par ailleurs, le ministre a annoncé avec
beaucoup de bonheur, le début de la réalisation d’un
troisième échangeur au carrefour de l’aéroport. Les
travaux, a-t-il noté, vont démarrer dans le premier
semestre de 2020. «Il est heureux que le gouvernement
japonais a bien voulu accéder à notre requête », pour le
financement de cet autre ouvrage, a souligné le ministre. 

Amichia François, maire de Treichville : « Ce pont est
une autre étoile de la constellation du 2e grand
bâtisseur de Côte d’Ivoire » L e maire de la commune de
Treichville, Albert François Amichia, affirme que le Chef de
l’État, Alassane Ouattara, est « le second grand bâtisseur »
de la Côte d’Ivoire, après le premier Président ivoirien, Félix
Houphouët-Boigny. Dans son allocution pour exprimer le
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traditionnel Akwaba, au cours de la cérémonie
d’inauguration du pont de l’amitié ivoiro-japonaise, il l’a
clamé haut et fort. « Ce lundi 16 décembre 2019 consacre
une étoile supplémentaire à la constellation du second
grand bâtisseur de la Côte d’Ivoire, engagé sur la voie
irréversible de l’émergence. Je veux parler du Dr Alassane
Ouattara, Président de la Côte d’Ivoire », a-t-il indiqué. Pour
lui, en dotant la Côte d’Ivoire d’ouvrages d’envergure, le
Chef de l’État donne espoir aux Ivoiriens. « Vous avez
donné espoir au peuple ivoirien en repositionnant la Côte
d’Ivoire dans le cercle très convoité des nations à économie
croissante, depuis près de dix ans, à travers un programme
de développement rigoureux et ambitieux », a-t-il soutenu.
Selon le maire de Treichville, ce programme, s’il est en train
de changer le visage de la Côte d’Ivoire, c’est parce que le
Président Ouattara s’est entouré de ressources humaines
dignes de conduire le pays à bon port. « Sous la houlette
du Premier ministre Amadou Gon Coulibaly, chaque
membre du gouvernement partage avec conviction votre
vision avant-gardiste », a-t-il fait également savoir. Il a, à ce
propos, salué l’esprit d’équipe dont font montre les
membres du gouvernement, en rappelant cette citation du
père de la nation ivoirienne, Félix Houphouët-Boigny : «
Hier on disait, je préférais être le premier dans mon village,
plutôt que le second à Rome. Aujourd’hui, je vous le dis, il
vaut mieux être le millionième d’un ensemble solide, riche,
écouté et respecté dans le monde, capable d’assurer par
des moyens puissants le développement harmonieux, seul
capable d’élever la condition humaine, que d’être le
premier dans un état miséreux ». En assurant que l’actuel
Chef de l’État, Alassane Ouattara, s’inscrit dans le droit fil
des actions de développement d’Houphouët-Boigny, Albert

François Amichia l’a assuré du soutien indéfectible des
populations de sa commune, partant de la Côte d’Ivoire. «
Le pays a aujourd’hui fière allure. Nous vous le devons. Les
populations de Treichville me chargent donc de vous
assurer de leur indéfectible soutien. Nous sommes lucides
en soutenant la trajectoire que vous avez prise », a dit le
maire Amichia François. A propos de l’échangeur, il a salué
« ce si bel ouvrage qu’est le pont de l’amitié ivoiro-japonaise
». Il a indiqué que c’est une profonde satisfaction pour «
chaque Ivoirien de constater qu’il pourra circuler aisément
à travers cet admirable ouvrage ». Le maire a ajouté, en
outre, que des milliers d’Ivoiriens pourront alors conduire
librement pour aller vaquer à leurs occupations. 

La deuxième phase du projet au 1er semestre 2020 L
’échangeur de l’amitié ivoiro-japonaise, après une première
phase inaugurée hier par le chef de l’État, devait connaître
une autre. Tout comme le ministre de l’Equipement et de
l’Entretien routier, Amedé Kouakou, Ishida Tatsunori,
chargé d’affaires de l’ambassade du Japon en Côte d’Ivoire,
a annoncé la bonne nouvelle. « Le Japon a approuvé le
financement de la construction d’un passage
supplémentaire de 25 milliards de FCfa », a annoncé le
diplomate. Les travaux de prolongement de ce projet
financé, appelé « troisième bras », devraient démarrer dans
le premier semestre 2020. « Une fois les travaux terminés,
nous pourrons traverser le carrefour beaucoup plus
rapidement », rassure Ishida Tatsunori. Ce pont qui
surplombera le pont implanté entre le boulevard de Gaulle
et l’aéroport « drainera le trafic dans le sens aéroport-
Treichville », explique le ministre de l’Équipement et de
l’Entretien routier. La sélection de l’entreprise qui sera
chargée de la construction de ce « troisième bras » est en
cours, selon le chargé d’affaires de l’ambassade du Japon
en Côte d’Ivoire. Le Japon, qui entretient de bonnes
relations avec la Côte d’Ivoire, va également financer la
construction de trois échangeurs sur le boulevard
Miterrand (Cocody) pour lesquels les travaux vont
démarrer dans le 1er semestre 2020. « Le renforcement de
la connectivité, c’est-à-dire l’amélioration des
infrastructures de transport, est l’un des facteurs
importants pour renforcer la chaîne de valeur, promouvoir
le commerce et revitaliser le secteur privé de la Côte
d’Ivoire. J’ai la ferme conviction que ces projets
renforceront davantage le rôle d’Abidjan en tant que hub
de la sous-région », conclut Ishida Tatsunor. 

ANOH KOUAO
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Sécurité, menace terroriste.... / Le lundi 16 décembre 2019, le ministre d'État,
ministre de la Défense, Hamed Bakayoko a présidé la double cérémonie de
décoration du personnel militaire et civil du Groupement ministériel des
moyens généraux (GMMG), et de remise de matériels aux forces armées de
Côte d'Ivoire, au ministère de la Défense à Abidjan-Plateau.

L’appel du ministre d'État, Hamed
Bakayoko aux forces armées, hier

Le lundi 16 décembre 2019, le ministre d'État, ministre
de la Défense, Hamed Bakayoko a présidé la double
cérémonie de décoration du personnel militaire et civil
du Groupement ministériel des moyens généraux
(GMMG), et de remise de matériels aux forces armées
de Côte d'Ivoire, au ministère de la Défense à Abidjan-
Plateau. 
Ce sont 228 agents (civils et militaires) qui ont été élevés
aux grades de l'ordre national, de chevalier de l'ordre
national, de l'ordre du mérite ivoirien et de médaille des
forces armées, par l'État de Côte d'Ivoire, pour les services
rendus au GMMG, dans l'exercice de leur fonction. Les
forces armées nationales ont reçu de la part du ministre
d'État Hamed Bakayoko, 100 matelas, 50 lits, trois tentes,
d'une valeur de 35 millions de francs CFA. Ils ont également
reçu 7 véhicules lourds et des produits pharmaceutiques
dont les montants respectifs sont 500 millions Fcfa, et 25
millions de francs CFA. Hamed Bakayoko a, dans son
adresse, dressé le bilan sécuritaire de l'année 2019, en
Côte d'Ivoire : « Tous les amis de la Côte d'Ivoire sont
unanimes que l'année 2019 a été une belle année pour
l'institution militaire. En effet, notre pays est un pays sûr
aujourd'hui et en sécurité grâce à un indice plus que
satisfaisant de 1,3. Ce qui rassure les investisseurs et
renforce la confiance qu'ils ont au pays et en sa capacité à
faire face à toute situation sécuritaire. Aujourd'hui, nous
constatons que la plupart de nos compatriotes disent
beaucoup de bien de l'armée et de la gendarmerie qui les
rassurent et qui les sécurisent. Les efforts consentis et les

initiatives menées par l'armée ont donné de bons résultats
». À l'endroit des décorés, il a souligné que leur distinction
est légitime et qu'elle symbolise la reconnaissance de leur
sens de sacrifice, leur contribution à la paix et à la sécurité,
par la Nation. 
L'appel du ministre d'État, Hamed Bakayoko aux forces
armées Le ministre d’État a également exhorté les
hommes en armes à la persévérance, et à rester en éveil
face aux menaces sécuritaires : « Beaucoup de pays font
face à de graves menaces sécuritaires. Nous sommes
solidaires de ces pays et nous devons nous battre par
notre organisation, notre formation, notre quadrillage du
pays pour anticiper toutes ces menaces. Ce travail est un
travail de tous les jours au risque de votre vie, avec
engagement et discipline. (...) Je vous félicite et vous
engage à continuer. Persévérons dans l'effort, continuons
ce que nous avons si bien commencé pour le bonheur de
nos populations ». Il a rassuré que le gouvernement
continuera à travailler pour offrir les meilleures conditions
de vie et de travail. S'exprimant au nom des récipiendaires,
Yao N'Dri Athanase a traduit la gratitude des siens à leur
patron, Hamed Bakayoko, pour cette distinction qui, selon
lui, les honore. Il a aussi signifié leur engagement à être
toujours au service de l'État de Côte d'Ivoire dans
l'accomplissement de ses missions régaliennes.
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Meeting de l’opposition, le 22 décembre à la place Ficgayo / Vers un autre
report du 2e meeting géant de l’opposition

Le maire de Yopougon prend un arrêté
d’interdiction

Contre toute attente, le conseil municipal de Yopougon,
selon un communiqué dont nous avons reçu copie, hier,
décide d’interdire « toutes manifestations publiques
pouvant entrainer des mouvements de foule sur les
espaces ouverts de la commune de Yopougon du lundi 16
décembre 2019 au lundi 05 janvier 2020 ». un communiqué
qui tombe curieusement à quelques jours du grand
meeting de l’opposition prévu, le 21 décembre prochain, à
la place Ficgayo de Yopougon. et pourtant, l’opposition
dispose bien d’une autorisation signée des responsables
de la mairie qui lui permet de tenir son meeting à la date
indiquée. le meeting de l’opposition est-elle frappée par
cette mesure ? a cette question, un responsable de la
mairie de Yopougon que nous avons joint répond par
l’affirmative. « Oui, il est bien écrit toute manifestation
pouvant entrainer des mouvements de foule ». a quoi

répond cette mesure ? aucune explication n’a été donnée.
toutefois, pour de nombreux observateurs, cette décision
pourrait bien cacher une volonté manifeste de la mairie
dirigée par Koné Kafana, membre du conseil politique du
rhdp (parti au pouvoir), de ne pas voir se tenir ce grand
rassemblement des partis de l’opposition. Sinon comment
comprendre que les places publiques, notamment la place
Ficgayo, l’espace le plus prisé pour les manifestations de fin
d’année et qui a toujours drainé du monde puisse
subitement, cette année et à cette période, être interdit au
public ? il est donc clair qu’avec cette décision, l’opposition
ne pourra plus tenir son meeting, ou du moins ne pourra
plus le faire à la place Ficgayo comme prévu, au risque,
selon le communiqué, de s’exposer aux mesures prévues
par la loi. ce communiqué vient donc confirmer les bruits
qui couraient, il y a quelques jours déjà, sous la menace qui
planait sur la tenue de cet évènement annoncé, plusieurs
jours avant, par l’opposition et pour lequel toutes les
démarches administratives ont été entreprises. en effet,
initialement le meeting était prévu le 14 décembre dernier,
mais finalement a été reporté au 21 décembre prochain.
voici que cette nouvelle date pourrait connaitre à nouveau
un report du fait de cet arrêté municipal. Si cette mesure
visait seulement à faire du tort à l’opposition, il faut
reconnaitre que cela aura une fâcheuse répercussion sur
les festivités de fin d’année pour les populations de
Yopougon qui étaient gratifiées, à cette période, sur cette
place, de concerts et autres manifestations qui leur
permettaient de terminer l’année en beauté. Hélas !

LANCE TOURÉ
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FACE AUX POPULATIONS DE GRAND-BEREBY ET GABIADJI

Jeannot Ahoussou Kouadio appelle à
un sursaut national

Il s’est fait le chantre de la paix. Après Tabou, le président
du Sénat Jeannot-Ahoussou Kouadio a poursuivi son
périple dans les localités de Grand-Béréby et Gabiadji pour
prêcher le vivre ensemble. A Grand-Béréby, le samedi 13
décembre 2019, il a ainsi invité les populations à la
cohésion sociale. « Apprenons à vivre autrement ensemble.
Autochtones et allogènes doivent vivre en frères. Le
Président Alassane Ouattara est préoccupé par le vivre-
ensemble dans la paix » a exhorté Jeannot Ahoussou. A
Gabiadji, tout comme à Grand-Béréby, le message était le
même à Gabiadji. A moins de dix mois de la présidentielle,
le président du Sénat a pris son bâton de pèlerin pour
appeler les populations à cultiver la paix, l'unité et la non-
violence. « Je voudrais qu'on apprenne à désarmer nos
cœurs. N'acceptons pas de créer encore la désolation, des
pleurs dans ce pays. Pensons aux générations futures, à
ces innocentes personnes, à ces enfants. La Côte d'Ivoire
est une et indivisible », a-t-il plaidé à Gabiadji. C’est
pourquoi, il a invité tous les animateurs de la vie politique a
un sursaut national pour consolider la stabilité du pays. «
Le Président Alassane Ouattara est un fils de la Côte
d'Ivoire. C'est le président Félix Houphouët- Boigny qui l'a
appelé alors qu’il était gouverneur de la Bceao. Il est allé à
l'école de Félix Houphouët-Boigny, l’école du
rassemblement et du vivre-ensemble malgré notre
diversité ethnique et religieuse », a expliqué le président du
Sénat. Et de préciser : « Le Président Ouattara souhaite que
tous les enfants de ce pays se mettent ensemble. Le Rhdp,
c'est le Pdci nouveau. Le Rhdp, c'est Houphouët-Boigny.
C'est le parti que nous avons créé pour que le nom
d'Houphouët-Boigny ne disparaisse pas ». Avant de
prendre congé des populations de Grand-Béréby et de

Gabiadji, le président du Sénat a annoncé l'électrification
de tous les villages de la région d'ici mars 2020 et plusieurs
réalisations qui vont démarrer en janvier 2020. Ahoussou
Jeannot était accompagné des ministres Raymonde
Goudou Coffie, Siandou Fofana et Anoblé Miézan Félix.

JEAN-LOUIS BLÉ
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Présidentielle 2020 / L’interview accordée par le Premier ministre Amadou Gon
Coulibaly au confrère de Jeune Afrique est riche en informations sur la
politique Ivoirienne.

Voici ce que Gon pense de Bédié, Soro
et Gbagbo

L’interview accordée par le Premier ministre Amadou Gon
Coulibaly au confrère de Jeune Afrique est riche en
informations sur la politique Ivoirienne. « Le RHDP se porte
fort bien, c’est la première force politique de notre pays »,
affirme le chef du gouvernement. Et d’évaluer le poids de
l’opposition menée par Bédié, Gbagbo et Soro. «
«Regardons de plus près ce que c’est que cette plateforme.
En 2010, vous avez trois grandes formations politiques : le
RDR du président Ouattara, le FPI de Gbagbo et le PDCI de
Bédié. Aujourd’hui, le PDCI ne représente plus que 40 % de
ce qu’il était à l’époque. Et je n’insisterai pas sur les
difficultés auxquelles le FPI est confronté pour des raisons
de querelles internes. Reste le RHDP qui regroupe le RDR
de l’époque, plus une large partie du PDCI ; d’autres partis
politiques, ainsi que nombre d’Ivoiriens qui croient aux
idéaux de paix et de développement et approuvent le
leadership du président Ouattara. On ne peut, selon moi,
comparer 2020 et 2010 parce que la situation est
fondamentalement différente. C’est l’erreur commise par
beaucoup d’observateurs. Parcequ’il ya trois acteurs
politiques et que deux d’entre eux ont décidé de s’allier, ils
en concluent que le troisième sera forcément battu. Mais
les choses évoluent et la force des différents acteurs n’est
plus la même qu’il ya dix ans ! Donc le raisonnement ne
tient plus, parce que la configuration politique est nouvelle
», explique Gon Coulibaly. Il reste convaincu que le départ

du président Bédié et de Guillaume Soro n’a rien changé au
RHDP. « Non. Regardons les choses de plus près : l’équipe
qui était en place lorsque le RHDP est arrivé aux affaires en
2011 est toujours là. A l’exception, c’est vrai de Bédié, mais
celui-ci présidait le PDCI et n’était pas associé à la gestion
de l’exécutif du pays. Et de Soro, qui était président de
l’Assemblée nationale et n’était donc pas, lui non plus,
membre de l’exécutif-sauf au tout début, à titre temporaire.
Je considère donc que ceux qui ont géré la Côte d’Ivoire ces
dernières années, ceux qui ont rendu possible son
spectaculaire progrès économique et social, sont tous
membres du RHDP. Ce parti n’est pas très diffèrent de ce
qu’il aurait été si Bédié et Soro en étaient restés membres.
Bien sûr, nous regrettons leur départ, parce que le RHDP a
pour vocation d’être un rassemblement et que tout départ,
quel qu’il soit est une perte. Mais de là à dire que son
visage n’est plus le même sans eux, non sûrement pas. »,
explique le Premier ministre. Pour ce qui est d’une
éventuelle candidature du président Bédié, il répond ceci. «
Henri Konan Bédié a déjà été chef de l’Etat et son bilan ne
plaide pas vraiment en sa faveur. A l’époque, il n’était
absolument pas parvenu à rassembler la nation, tâche à
laquelle nous nous sommes attelés en créant le RHDP. Je
suis surpris d’entendre aujourd’hui encore, certains de ses
propos qui ne peuvent selon moi, que contribuer à la
division des Ivoiriens. A titre personnel, je considère qu’il a
fait son temps et que le moment est venu pour lui de se
reposer, de jouer le rôle de sage, de partager son
expérience avec les nouvelles générations », confie le chef
du gouvernement. A l’occasion, il a donné son avis sur
l’électorat de Guillaume Soro dans le Nord. « Je ne dis pas
qu’il n’obtiendra aucune voix dans le Nord, mais je ne crois
pas à une percée significative. En ce qui concerne un
éventuel 3ème mandat, du président Ouattara, le Premier
ministre se veut claire : « Notre Constitution l’autorise à
briguer un nouveau mandat. Si des responsables politiques
de sa génération décidaient d’être candidats à la
présidentielle de 2020. Il serait légitime qu’il le soit aussi »,
indique le Premier ministre qui persiste et signe : « Nous
considérons que notre bilan parle pour nous et que le
projet que nous présenterons en 2020 va encore plus loin
que le précèdent. Je ne doute donc pas de notre victoire,
quel que soit le candidat que nous devrons affronter ». 

A. TRAORE
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SAN PEDRO / PRÉPARATION DE LA VICTOIRE DU RHDP

Siandou Fofana met Félix Anoblé en
mission

Le ministre Siandou Fofana, Directeur exécutif adjoint
chargé des relations avec les partis politiques, a
procédé, dimanche 15 décembre, à l’investiture des
coordonnateurs Rhdp de San Pedro. En présence de
Jeannot Ahoussou Kouadio, président du Sénat et
parrain de la cérémonie, l’envoyé de la Direction
exécutive a remis la feuille de route à Félix Anoblé. 
Il y avait du beau monde,ce dimanche après-midi du 15
décembre, dans ladeuxième ville portuaire de Côte d’Ivoire
: un président d’institution (Jeannot Ahoussou Kouadio,
président du Sénat), trois ministres du gouvernement
Amadou Gon Coulibaly (Siandou Fofana, Félix Anoblé, Koffi
N’GuessanLataille), deux élus (N’DriKoffi Germain, maire de
Tiébissou et Kramo Kouassi, maire de Bocanda), des
militants venus Grabo, Tabou, Grand-Béréby, Gabiagui… à
l’occasion de la cérémonie d’investiture de la coordination
régionale du Rhdp de San Pedro à la Place ADO.Siandou
Fofana, ministre du Tourisme et des Loisirs, qui conduisait
la délégation, a remis au coordonnateur investi, Félix
Anoblé, entouré des coordonnateurs régionaux associés, la
feuille de route en vue d’assurer un fonctionnement
efficient de la coordination régionale. Avec comme
consigne la bonne occupation du terrain pour entretenir la
ferveur militante car, a-t-il insisté, 2020 c’est maintenant.
S’adressant au nouveau coordonnateur, l’envoyé spécial de
la Direction Exécutive du parti des houphouétistres a invité
Félix Anoblé à œuvrer pour que tous les candidats Rhdp
aux différents scrutins (présidentielle, législatives,
régionales, sénatoriales et municipales « triomphent à plus
de 80% » dans la région de San Pedro. Le chef de
délégation, par ailleurs Directeur exécutif adjoint en charge
des relations avec les partis politiques, a exhorté les
militants, particulièrement les femmes et les jeunes à
s’engager au côté de leurs responsables locaux. « N’hésitez
plus, le Rhdp garantit la paix, la stabilité et le

développement », a lancé le ministre Siandou. Dans son
adresse aux militants, le coordonnateur régional a rappelé
les valeurs d’union, de partage qui fondent le parti des
houphouétistes. « Nous sommes un véritable parti N’Zassa,
le signe de l’arc-en-ciel car nous sommes le mélange des
couleurs ». Le Rhdp, a poursuivi Félix Anoblé, est le seul
parti au-dessus des ethnies, des clans (…) Mettons de côté
nos positions partisanes pour permettre au Rhdp de glaner
des lauriers. Le seul camp qui doit nous unir, c’est celui du
président du Rhdp, Alassane Ouattara. Oublions nos petits
calculs pour bâtir un Rhdp fort à San Pedro. La
coordination a fait le deuil des divisions », a-t-il relevé. C’est
par un appel à plus de vigilance que le ministre de la
Promotion des PME a conclu son intervention. « Nous
voyons des alliances qui se tissent ici et là. Chers militants,
fuyez ces alliances contre nature qui ne cherchent qu’à
détruire notre pays », a averti Félix Anoblé. Présent dans la
région depuis le 11 décembre dans le cadre de sa tournée
de remerciements des chefs baoulé après les journées
d’hommage du Rhdp à Houphouët-Boigny, Jeannot
Ahoussou Kouadio a apporté sa touche à la cérémonie
d’investiture. Parlant de la présidentielle de 2020, le
président du Sénat a assuré qu’à San Pedro « tout est
bouclé à double tour et les clés remises à Anoblé Félix. » 
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«Tout est bouclé en 2020...»

SAN PEDRO - INVESTITURE DE LA
COORDINATION RÉGIONALE DU RHDP
Jeannot Ahoussou-Kouadio:

C'est la place "Ado", au quartier Bardot, qui a servi de
cadre, samedi 14 décembre, au meeting de clôture de la
tournée du président du Sénat, Jeannot Ahoussou-
Kouadio, dans la région de San Pedro. Ce meeting a été
marqué par l'investiture de la coordina-tion régionale du
Rhdp de San Pedro. Le coordonnateur régional Anoblé
Miézan Félix et quatre coordonnateurs associés ainsi que
des délégués et délégués associés ont été investis par le
ministre Fofana Siandou en présence de la ministre
Raymonde Goudou, du secrétaire d’État, N'guessan Koffi
Lataille, et des maires de Tiébissou et Bocanda. Dans son
adresse, le président du Sénat, Jeannot Ahoussou-Kouadio,
a salué la «mobilisa-tion totale et l'accueil chaleureux» des
militants et sympathisants du Rhdp, depuis Tabou jusqu'à
San Pedro en passant par Grand-Béreby et Gabi-adji. «J'irai
dire au président Alassane Ouattara de dormir tranquille
parce qu'à San Pedro, tout est bouclé en 2020, tout est
bouclé à double tour et nous avons remis les clés à Anoblé
Félix», a déclaré M. Ahoussou-Kouadio. «2020, c'est main-
tenant. Il faut raviver la flamme du militant. Et nous
sommes convaincus qu'avec Anoblé Félix, le candidat du
Rhdp triomphera à 80% dans la région de San Pedro»,
soulignait plus tôt le ministre Siandou Fofana. L'émissaire
du Rhdp a invité l'ensemble des responsables de la
coordination notamment les coordonnateurs régionaux
Anoblé Félix, Boueka Nabo Clé-ment (absent de la
cérémonie), et les quatre coordonnateurs as-sociés Soko
Gnepa Émile, Yebarth Lato Justin , Dosso Mamadou et
Klaibe Tchibio Julien, à travailler en parfaite symbiose pour
la victoire du Rhdp. Le coordonnateur régional, Anoblé

Miezan Félix, a appelé les militants du Rhdp à mettre un
terme à «l'opposition clanique et partisane pour permettre
au parti d'être fort et glaner des lauriers dans la région».

ALAN OUREGA
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San Pedro / Préparation de la victoire du Rhdp

Siandou Fofana met Félix Anoblé en
mission

Tous droits de reproduction réservés    17/17

https://news.abidjan.net/p/633449.html

	Fonctionnaires
	Un outil de gestion plébiscité par le Premier ministre
	Voici le taux de fonctionnaires et agents de l’État par région
	« Le fonctionnaire à la retraite n’est pas un dépassé »

	Société
	Nous avons les noms des esprits
	Il faut "sévir" pour mettre fin au phénomène

	Politique
	Alassane Ouattara : « Ce projet est une autre preuve tangible que notre pays avance et avance bien »
	L’appel du ministre d'État, Hamed Bakayoko aux forces armées, hier 
	Le maire de Yopougon prend un arrêté d’interdiction
	Jeannot Ahoussou Kouadio appelle à un sursaut national 
	Voici ce que Gon pense de Bédié, Soro et Gbagbo
	Siandou Fofana met Félix Anoblé en mission
	SAN PEDRO - INVESTITURE DE LA  COORDINATION RÉGIONALE DU RHDP Jeannot Ahoussou-Kouadio:  
	Siandou Fofana met Félix Anoblé en mission


